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230 Vincent FOSSAT
Barque de p•che et vaisseau de ligne 
de la Maison de Savoie au large de Nice
Huile sur toile



Vincent, ƒtienne Fossat na”t septi•me enfant
dÕune ancienne famille ni•oise le 1er aožt 18221. Nous
ne savons pratiquement rien de sa jeunesse ni
dÕŽventuelles Žtudes, cependant les quelques lettres
Žcrites de sa main2 tŽmoignent dÕune ortho-
graphe si prŽcaire quÕon en dŽduit quÕil en fit peu,
probablement du fait quÕil perdit ses parents avant ses
vingt ans. Dans lÕobligation certaine de travailler, on
retrouve sa trace avec la mention Ç domestico È en
1842, au moment de son incorporation, dans le
registre de situation de famille de la classe 18223.
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Sans doute, Fossat a dž commencer ˆ peindre
tr•s t™t. Selon le commandant Caziot4, Fossat aurait
ŽtŽ lÕŽl•ve du cŽl•bre peintre de marines 
Ambroise Louis Garneray. De cette Žpoque datent
probablement les aquarelles de paysages et de types
ni•ois qui sont exposŽes au musŽe MassŽna de fŽvrier
ˆ avril 1939, dans le cadre dÕune exposition intitulŽe :
La campagne ni•oise aux 18e et 19e si•cles5. On y admire
Le Ch‰teau de lÕAnglais Smith, ou Le Lazaret, pour ne
citer que les aquarelles signŽes, La dispute des pesca•ris
(marchandes de poissons), les Ni•oises ˆ la fontaine, ou La
bouqueti•re. La facture de ces aquarelles est classique,
les couleurs sont gŽnŽralement chaudes, la rŽalisation
est dŽjˆ dÕune minutie et dÕune exactitude
exceptionnelles, mais elles manquent de ce subtil et
indŽfinissable petit quelque chose qui diffŽrencie
lÕhabile exŽcutant du peintre inspirŽ. Ce que ressent
bien Guillaume BorŽa, alors conservateur du musŽe
MassŽna, quand il Žcrit en parlant de Fossat6 : Ç on ne
peut pas dire de lui quÕil fut un artiste. Il nÕa ŽtŽ
quÕun habile et consciencieux ouvrier sÕattachant ˆ
reproduire la nature avec la plus scrupuleuse
exactitude.È CÕest sa rencontre avec Jean-Baptiste
Barla, cŽl•bre naturaliste ni•ois, qui va dŽterminer la
suite de sa vie professionnelle et artistique.

231 Vincent FOSSAT
Nice, la mer dŽmontŽe ˆ Rauba Cap•u
Aquarelle

232 Vincent FOSSAT
Nice, coup de mer Promenade des Anglais

Aquarelle

233 Vincent FOSSAT
Nice, le quai du Midi et les Ponchettes
Dessin au crayon

Ci-contre
234 Anonyme
Vincent Fossat
MŽdaillon en terre cuite



Les annŽes Barla

Jean-Baptiste Barla, futur directeur du museum
dÕHistoire Naturelle de Nice, est dŽjˆ un botaniste et
un mycologue renommŽ. Il a Žgalement de multiples
occupations entre le commerce de ses parents, son
talent de musicien ŽclairŽ, ses nombreux voyages dans
la rŽgion et en Italie pour rencontrer des naturalistes.
Mais il ne peut rŽaliser ˆ lui seul les projets de grande
envergure scientifique qui le prŽoccupent. Il a besoin,
pour publier ses recherches, dÕun illustrateur dont les
deux qualitŽs obligatoires doivent •tre un talent au
moins Žgal au sien et une disponibilitŽ totale.

En 1851, Barla hŽrite de son grand-p•re dÕune
fortune importante et vit dŽsormais de ses rentes.
Fossat entre ˆ son service en 1853, payŽ sur les
propres deniers de Barla entre trois et cinq francs par
jour et commence ˆ peindre pour lui.

Il rŽalise au fil des trente-six annŽes quÕil passa
ˆ son service plusieurs milliers dÕaquarelles de
champignons, de plantes et de poissons qui
constitueront le trŽsor du museum dÕHistoire
Naturelle de Nice. Pourtant, le peintre Bonjour veut
lÕemmener ˆ Paris, il refuse ; il nÕaccepte pas non plus
dÕaller dans la famille Rothschild comme professeur
de dessin, ce qui serait certainement plus lucratif, et
cÕest Hercule Trachel qui accepte ce poste7. Fossat
prŽf•re sÕadonner compl•tement ˆ lÕŽtude quÕil
poursuit avec Barla sur la flore des Alpes-Maritimes,
et qui lÕenthousiasme.

Avec Barla et pas seulement pour Barla, ce
terme Žtant tout ˆ fait justif iŽ par le fait
quÕaujourdÕhui encore, dans tout ce qui nÕest pas
signŽ, on a bien du mal ˆ distinguer qui a peint quoi.
J.-B. Barla est Žgalement un excellent aquarelliste et
il peint lui-m•me nombre des champignons et des
orchidŽes qui ornent ses ouvrages8.
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235 Vincent FOSSAT
Fouissola (ou fouissouna), 1880
Aquarelle et encre

236 Vincent FOSSAT
Pleuronectes platessa Linnaeus, 1878
Plie (Roumbou en Ni•ois)
Aquarelle et encre



Si lÕon se rappelle que Fossat nÕest entrŽ au
service de Barla quÕen 1853, on ne peut lui attribuer
les aquarelles antŽrieures ˆ cette date, dÕautant plus
que les planches d•s 1840 sont exŽcutŽes sur du
papier ˆ dessin de petites dimensions (13,5 x 19 cm),
ˆ cadre prŽ-imprimŽ, ce qui oblige parfois le
dessinateur ˆ plier et replier un peu trop les tiges des
grandes fleurs pour quÕelles int•grent bon grŽ mal
grŽ le cadre Žtabli, ce qui nÕest pas toujours du
meilleur effet artistique !

Bien que tr•s rarement signŽes, et seulement
par Barla, on pouvait les lui attribuer. Ë lÕinverse les
aquarelles signŽes de Fossat sont gŽnŽralement
exŽcutŽes plus librement sur de grandes feuilles 27 x
35 cm minimum jusquÕˆ plus de 1 m x 40 cm pour
certains poissons, ce qui permet une composition et
une expression beaucoup plus artistiques. Presque
toutes portent la mention du lieu de rŽcolte, la date,
et Vincent Fossat a pour habitude dÕŽcrire et de
signer non ˆ lÕencre mais ˆ la mine de plomb.

En conclure que toutes les Òpetites feuilles ˆ
cadreÓ pouvaient •tre attribuŽes ˆ Barla et les grandes
ˆ Fossat, cÕŽtait tentant. JusquÕˆ un inventaire
systŽmatique, mŽticuleux et rŽcent qui a mis bien en
Žvidence deux jolies aquarelles dÕorchidŽes datŽes de
1865 rŽalisŽes sur des petites feuilles ˆ cadres... et
signŽes Ç V. Fossat pin.È de sa propre main, au
crayon noir.

On ne peut donc plus attribuer de fa•on
formelle telle ou telle aquarelle ˆ lÕun ou lÕautre si ce
nÕest en fonction de la date et de la signature, en
revanche, on peut en dŽduire quÕil existe entre Barla
et Fossat une enti•re confiance, un respect mutuel,
une coopŽration parfaite ... et une similitude
frappante de technique dÕexŽcution !

145

237 Vincent FOSSAT
Dactylopterus volitans, 1878
Grondin volant ou exoc•te (Arendoula en Ni•ois)
Aquarelle et encre

238 Vincent FOSSAT
Amanita lepiotoides, Barla, 1882
Aquarelle et encre



Comme il est indiquŽ dans les livres publiŽs par
Barla, Fossat ne se contentera pas de peindre des
aquarelles. Il apprendra avec Xavier Caillol,
lithographe confirmŽ qui lÕa recommandŽ ˆ Barla, ˆ
prŽparer les pierres ˆ lithographie, sans doute d•s
1853, en tous les cas avant 1855, date ˆ laquelle
Caillol part sÕŽtablir ˆ Marseille9.

Fossat aidera aussi grandement Barla ˆ
ÇcolorierÈ les moulages en pl‰tre de sa collection de
champignons, unique au monde pour lÕŽpoque. Une
aquarelle est rŽalisŽe dÕapr•s le champignon frais,
puis on moule ledit champignon, technique dŽlicate
que ma”trise parfaitement lÕartisan italien Victor
Valporesi, et on redonne au moulage les couleurs du
champignon en le rehaussant dÕapr•s lÕaquarelle.

Caziot note en 191610 : Ç pour accomplir cette
Ïuvre prodigieuse, Barla sÕŽtait adjoint le peintre
ni•ois Fossat, bien connu pour son illustration des
orchidŽes et des poissons de Nice . Cet artiste a
reproduit avec la plus grande exactitude la couleur et
les nuances des diverses esp•ces de champignons et le
coloris sÕest conservŽ jusquÕˆ nos jours presque
inaltŽrŽ.È On Žtait en 1916, cÕest toujours le cas
aujourdÕhui.

Avec la rŽalisation des planches de poissons, on
arrive au sujet qui va tellement passionner Vincent
Fossat que cette respiration accŽlŽrŽe, cette jubilation
ˆ peindre qui semble manquer ˆ ses premi•res
aquarelles de paysage, et que lÕon pressent dans la
libertŽ dÕexŽcution des plantes et plus encore des
champignons, cette inspiration va littŽralement
exploser quand il va peindre les quatre cents planches
des Poissons de la mer de Nice.

Un des plus grands mŽrites de Vincent Fossat
est de toujours peindre dÕapr•s nature, soit sur place,
soit quÕon lui apporte le matŽriel . En sciences
naturelles, cÕest primordial car le sujet dÕŽtude est
presque toujours pŽrissable, la prŽcision et lÕacuitŽ
dÕobservation du dessinateur parfois contestables. 
Si de surcro”t celui-ci nÕa pas la conscience
professionnelle de ne reproduire que des ŽlŽments
originaux et se laisse aller ˆ copier ou interprŽter des
reprŽsentations dŽjˆ existantes, les erreurs ne peuvent
quÕ•tre exagŽrŽes au fur et ˆ mesure des redites et
donner lieu pour des gŽnŽrations ˆ des polŽmiques
aussi invraisemblables quÕinsolubles entre les
scientifiques.

Vincent Fossat est irrŽprochable ˆ cet Žgard et
ses dessins sont extr•ment fiables. On a conservŽ en
herbiers chacun des champignons et chacune des
plantes quÕil a dessinŽes. Gr‰ce aux correspondances
des dates et des lieux, on peut facilement les
comparer.
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239 Vincent FOSSAT
Rosa pomifera Herm, 1872
Aquarelle et encre

240 Vincent FOSSAT
Ficus obovata Risso, figue
Aquarelle et encre



On entreprend alors un tr•s agrŽable voyage
tant dans la ville que dans lÕarri•re-pays, on parcourt
les vallŽes environnantes ˆ travers les lieux
rŽpertoriŽs. On apprend ainsi quÕen 1868, on trouve
des asperges sauvages au Ch‰teau de Nice, des
gla•euls ˆ La Brague, la variŽtŽ de narcisse dŽdiŽe ˆ
Barla (narcissus barlae) au mont Gros, au Vinaigrier
ou ˆ Tourrette, des orchidŽes sauvages dans un
bosquet du couvent ˆ Cimiez, ou encore sur Ç les
croisettes pr•s de Cannes È, et m•me ˆ Carabacel !

On conserve Žgalement un nombre impre-
ssionnant des poissons que Vincent Fossat a peints
sous une forme aussi utile quÕoriginale. Les poissons
frais sont ŽvidŽs et momifiŽs par moitiŽ dans le sens
longitudinal en ne gardant que la peau, collŽe
nageoires ŽtalŽes sur un carton fort, vernie pour
garder le maximum de couleurs, et parfois repeinte ˆ
partir de lÕaquarelle originale. Cela constitue 
ce que lÕon appelle des Ç exsiccata È ou 
Ç herbiers de poissons È, ensemble rare et prŽcieux
des collections du musŽum dÕHistoire Naturelle. Lˆ
aussi, les dates et les lieux inscrits permettent une
correspondance exacte entre lÕoriginal et
lÕaquarelle11.

La pratique ou non par V. Fossat de la plongŽe sous-
marine12, ˆ une Žpoque o• cela nÕest pas courant,
pour mieux sÕimprŽgner des couleurs alimente la
controverse13. Quoi quÕil en soit, il est incontestable
que Fossat peint les poissons sur la plage m•me, au
retour des p•cheurs qui le connaissent bien et lui
destinent les poissons quÕils trouvent insolites,
puisque Fossat Žcrit lui-m•me sur une aquarelle de
requin (hexanchus griseus) signŽe et datŽe du 10
janvier 1880 : Ç dessinŽe sur la plage.È14

Ces aquarelles de poissons sont vŽritablement
extraordinaires. Leurs couleurs sont Žclatantes et
posŽes, on le devine, sans lÕombre dÕune hŽsitation,
le trait incisif, prŽcis et sans retouche rŽv•le les plus
infimes dŽtails de lÕanatomie des poissons, le nombre
des rayons des nageoires est rigoureusement exact, et
ˆ lÕaspect entier et colorŽ de lÕanimal, Fossat ajoute
souvent en dessin au trait noir un dessus de t•te, une
m‰choire, un Ïil, tous dŽtails qui peuvent para”tre
superflus au nŽophyte, mais qui rendent possible la
distinction entre une esp•ce et une autre, et qui
permettent ˆ des scientif iques15 de se servir
aujourdÕhui encore des aquarelles de Fossat pour
travailler sur la faune marine mŽditerranŽenne et ˆ
certains vieux p•cheurs de venir parfois les consulter
pour Ç •tre sžrs È que le poisson quÕils ont p•chŽ est
le m•me que celui que leur p•re avait dŽjˆ p•chŽ !
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241 Vincent FOSSAT
Nice, le pont des Anges pavoisŽ
Aquarelle



La technique de lÕaquarelle si bien ma”trisŽe
par Fossat pour les autres sujets atteint ici son
apogŽe. La transparence est totale, le volume est
rendu, ce qui fera dire au crit ique dÕart E.
Ponvoisin16 en visite au MusŽum : Ç si lÕon sÕavisait
de gommer certaines de ces planches, on pourrait
croire que les poissons, ayant retrouvŽ leur Žclat
primitif, sont humides encore de lÕeau dÕo• ils sont
sortis.È Il me semble quÕon franchit lˆ le cap qui
sŽpare le bon ouvrier ŽvoquŽ par G. BorŽa du
peintre inspirŽ, et de quel plus bel hommage peut
r•ver un peintre naturaliste !

PassionnŽ quÕil Žtait par la mer, Vincent Fossat
peindra aussi quelques outils utiles aux p•cheurs
comme le trident, le flŽchier, le harpon ou des
hame•ons.

Il est important de signaler que le nom ni•ois
des poissons est mentionnŽ sur presque toutes les
aquarelles. Ainsi le dactyloperus volitansdevient-il tout
de suite beaucoup plus sympathique quand on
lÕappelle Arendoula. Tout au long des planches, nous
voyageons avec bonheur dans les sonoritŽs
chantantes et inimitables de la langue ni•oise.
Saviez-vous que la plie se nomme aussi le roumbou, le

labre-vert : rouquiŽ, la cardine ˆ quatre taches :
pampaloti, le grondin-lyre : gallinaou le sar ˆ museau
pointu : mourreagutou lou sargou?

Vincent Fossat, ardu ˆ la t‰che, travaillera
infatigablement de 1853 ˆ 1890, soit pendant trente-
sept annŽes, et lÕimportance de son Ïuvre est lˆ pour
en tŽmoigner. Sa derni•re aquarelle de champignons
est datŽe du 17 novembre 1890, et il dŽc•dera le 27
fŽvrier 1891 au 7 de la rue Paradis. Il nÕavait que
soixante-neuf ans.

Le destin professionnel de Fossat et de Barla
est indissociable. Leur relation fut absolument
complŽmentaire. Barla va apporter ˆ Fossat la
justification de son sens aigu de lÕobservation et de sa
mŽticulositŽ naturelles par lÕexŽcution dÕun travail
scientifique rigoureux, et Fossat gratifiera Barla
dÕune disponibilitŽ de tous les instants et travaillera
exclusivement pour lui jusquÕˆ la fin de sa vie.

Barla, sans Fossat, nÕaurait jamais rŽalisŽ un
travail scientifique de lÕampleur de celui quÕil a laissŽ
et Fossat sans Barla nÕaurait probablement pas vŽcu
de son art.
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242 Vincent FOSSAT
La statue de MassŽna, square MassŽna ˆ Nice
Aquarelle



La destinŽe des aquarelles

Fossat, talentueux mais modeste, travailleur
mais effacŽ fut rapidement oubliŽ . On a Žcrit19 que
les aquarelles avaient ŽtŽ ÒperduesÓ puis ÒretrouvŽesÓ
par le commandant Caziot et son bibliothŽcaire
MŽnica Rondelly, enfouies dans des dossiers
poussiŽreux et inutiles dans les greniers du musŽe
Barla, voire laissŽe ˆ la portŽe des rongeurs !

Ë la suite de cette ÒredŽcouverteÓ, en dŽcembre
1913, janvier et fŽvrier 1914, on organise plusieurs
expositions des Ïuvres de Fossat, principalement des
aquarelles de poissons20. En 1920, dans Le Petit Ni•ois,
on relate lÕexposition du 20 octobre, toujours au
MusŽe dÕHistoire Naturelle, dÕune tr•s belle et
curieuse collection ichthylogique des poissons de
Nice, comprenant ˆ la fois les aquarelles de V. Fossat
et les herbiers de poissons correspondants.

En septembre 1922, lÕŽminent professeur
ThŽodore Monod, alors jeune assistant au Museum
dÕHistoire Naturelle de Paris visite le Museum de
Nice et ne peut retenir un Ç long cri dÕadmiration È21,
en dŽcouvrant les aquarelles. Il note dans ses carnets
personnels en septembre 192222 : Ç Figurez-vous quÕil
y a lˆ quelque chose dÕunique au monde : une
collection dÕaquarelles merveilleuses de champignons,
de plantes et de poissons . Il y en a peut-•tre
cinquante cartons reprŽsentant, peut-•tre, mille
planches ou plus . Et tout cela est totalement
inconnu, je suis un des rares privilŽgiŽs qui
connaissent ce trŽsor inou• et dÕune inestimable
valeur . CÕest lÕÏuvre dÕun peintre -ˆ la fois grand
artiste et observateur scupuleux- qui gagnait cinq
francs par jour pour crŽer de lÕImmortel, de la
BeautŽ, les seules choses qui ne puissent passer ni
vieillir.È23

Jo‘lle DEFA Ù
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243 Vincent FOSSAT
Le chemin creux
Aquarelle

244 Vincent FOSSAT
Landes au bord de la mer
Aquarelle

245 Vincent FOSSAT
Route sous-bois
Aquarelle



Notes
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246 Vincent FOSSAT
La mer dŽmontŽe au Lazaret de Nice devant la cabine du Dr. Lef•bvre
Aquarelle
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lÕhonneur, et lÕon convie les Ni•ois ˆ venir admirer une
exposition des planches de botanique, et plus particuli•rement
les figuiers, les oliviers et les orchidŽes (voir note 21). DŽjˆ en
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sculpteur statuaire Ottorino Biagetti, qui lÕa offert aux
T raditions ni•oises (LÕƒclaireur du Soirdu 17 mai 1923).

On reparlera ensuite de Fossat en 1928, dans un article
de LÕƒclaireur du Soirdu 5 mai 1943 qui rappelle les
expositions de 1913 et 1914. Puis le silence jusquÕen 1939, date
de lÕexposition de ses paysages au musŽe MassŽna (voir note 5).
On retrouve 144 aquarelles de poissons de Vincent Fossat
exposŽes en 1946 au MusŽe dÕHistoire Naturelle (voir note
12), ˆ lÕoccasion du Congr•s des SociŽtŽs Savantes.

Encore une fois, ce sera une longue pŽriode dÕoubli du
travail de lÕartiste, qui nÕaura pour seul effet positif que dÕavoir
protŽgŽ ce merveilleux patrimoine. En 1981, soit plus de 30
ans plus tard, on reparle de Vincent Fossat dans le NiceMatin
du 7 octobre en le dŽsignant comme dŽcouvreur du monde du
silence (voir note 12).

En 1991, ˆ lÕoccasion du centenaire de la disparition de
Fossat, le Museum dÕHistoire Naturelle dŽcide de rŽhabiliter
ce peintre naturaliste ni•ois injustement sombrŽ dans lÕoubli
avec une exposition sur la flore du Ch‰teau (Nice Matin, 1er

aožt 1991).
Enfin en 1996, pour commŽmorer le centenaire de la

mort de Barla, le Museum publie un numŽro spŽcial de ses
annales qui est consacrŽ ˆ sa vie et ˆ ses travaux et dans lequel
Fossat est mis ˆ lÕhonneur. SimultanŽment lÕassociation des
Naturalistes de Nice et des Alpes-Maritimes rŽŽdite le volume
sur les champignons de 1888 et les Žditions Serre rŽŽditent les
trois ouvrages sur les champignons et les orchidŽes
(1859,1868,1888), sous forme de planches.
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